
  

 
 
 

 
 
 

 

Pour gagner le réemploi des 500 contractuel·les non renouvelé·es avant la rentrée : 

Toutes et tous au rassemblement mercredi 27 août à 14h30  

devant le Rectorat de Créteil ! 
 

Plusieurs dizaines de collègues étaient à nouveau rassemblé.es ce lundi 30 juin à l’appel de nos organisations syndicales 

académiques (SNES-FSU, CGT Educ’action, SUD Education, SNFOLC) pour exiger le réemploi immédiat des 500 

contractuel.les en CDD qui ont reçu une lettre de non renouvellement, la plupart pour « manque de besoins ». 

 

Ce rassemblement a été organisé en appui de la délégation intersyndicale qui a rencontré pendant une heure et demi le 

recteur, le secrétaire général et le directeur des ressources humaines. 

 

Répondant à la revendication de réemploi des 500 collègues non renouvelé·es -non-renouvellement qui interdit de recruter 

plus de remplaçant·es pour garantir que tous les élèves puissent avoir un.e enseignant·e en face d’eux - le recteur a expliqué 

en substance qu’il n’était pas le seul responsable de la situation mais que tous les membres du service public étaient 

responsables. Il a également précisé que le changement de pratiques de recrutement par rapport aux années précédentes 

était dû à une politique d’austérité mise en place par la représentation nationale et que nous devions donc viser celle-ci. Le 

recteur a aussi ajouté que nous devions nous préparer au pire car, à son sens, ce n’était qu’un début. 

 

Le secrétaire général a donné d’autres explications liées aux fortes contraintes budgétaires mais aussi à un nombre élevé de 

non-titulaires qui n’exerceraient pas à temps complet. Il annonce donc que le rectorat travaille pour diminuer ces sous-

services. Il a également indiqué que les retraité·es qui partent en retraite le 1er octobre ou le 1er novembre grignotent le 

budget s’ils sont remplacés dès le 1er septembre. Enfin, 200 non-titulaires sont recrutés en ce moment dans certaines 

disciplines, il s’agit donc d’un recalibrage. 

 

Le recteur a rajouté que selon lui, ce n’était pas « l’enfer sur terre » car le taux de remplacement de l’académie est dans la 

moyenne nationale. Il a sous-entendu qu’il n’était pas raisonnable que nous demandions à maintenir les 500 non-titulaires, 

ce qui exploserait les plafonds d’emploi 

Nos organisations syndicales n’acceptent pas ces réponses. Personne ne peut les accepter. Personne ne peut accepter que 

des centaines de collègues se retrouvent au chômage, avec toutes les conséquences que cela peut avoir sur les vies 

personnelles et familiales, pendant que des milliers d’élèves se retrouvent sans enseignant.e faute de remplaçant.e. 

Personne ne peut accepter cette destruction larvée de l’école publique au nom de restrictions budgétaires dont nous ne 

verrions pour l’instant que la partie émergée. Nous ne pouvons pas accepter non plus que la responsabilité de cette situation 

nous soit imputée : l’obligation scolaire doit être respectée dans l’académie de Créteil, comme sur tout le territoire. Nous 

serons donc très vigilant·es à la rentrée quant à la présence d’un·e enseignant·e devant chaque classe.  

 

C’est pourquoi nos organisations syndicales considèrent que la grève est à l’ordre du jour dès la rentrée et appellent les 

personnels à déposer cette semaine des heures d’informations syndicales le jour de la pré-rentrée (vendredi 29 août) pour 

en discuter. 

 

Mais sans attendre, et pour revendiquer le droit pour tous et toutes les professeur.e.s aujourd’hui non renouvelé.es de faire 

leur rentrée avec l’ensemble de leurs collègues, elles appellent à un rassemblement le mercredi 27 août à 14h30 devant le 

rectorat. Une nouvelle demande d’audience intersyndicale sera déposée. 


